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INTRODUCTION ET CONTEXTE 

Au début des années 2000, il était de plus en plus clair que la Colombie-
Britannique était sur le point de faire face à un  problème de crimes graves 
et violents. La ville de Vancouver a été qualifiée de capitale du crime 
contre les biens du Canada, la ville de Surrey a été nommée capitale des 
vols d’automobiles du Canada et la ville d’Abbotsford était aux prises avec 
des problèmes de gang si graves qu’elle a fini par être reconnue comme la 
capitale du meurtre au Canada. Une explosion de la production de 
drogues illicites, particulièrement la marihuana et les drogues 
synthétiques, alimentait un grand nombre de ces problèmes et il était 
évident que la police n’était pas en mesure d’intervenir efficacement. Bien 
que les taux de criminalité globaux soient en baisse dans la province, la 
préoccupation avait trait à l’incapacité grandissante de la police à prévenir 
les crimes graves et violents liés aux gangs et aux délinquants 
multirécidivistes et à intervenir.  
 
Bien que certains chefs de police et de gouvernement agissent à titre de 
champions pour la vaste mise en œuvre de la réduction de la criminalité 
en Colombie-Britannique, l’un des défis était l’acceptation du fait que la 
réduction de la criminalité nécessitait un changement culturel 
considérable au sein des services de police. Le changement nécessitait que 
la police passe d’une force réactive à une agence proactive, nécessitait de 
se concentrer sur les délinquants plutôt que sur les crimes, nécessitait que 
l’on cesse de croire qu’une arrestation pouvait mettre fin aux tendances 
criminelles et que l’on se concentre sur la détermination des causes 
premières de la criminalité dans une collectivité, et nécessitait de se 
diriger vers des partenariats significatifs avec d’autres intervenants. Cela 
nécessitait que l’on mette de côté les approches traditionnelles de 
contrôle de la criminalité et que l’on se fie aux pratiques fondées sur des 
preuves et de cesser d’utiliser les statistiques sur les activités des services 
de police comme mesure de réussite, afin d’être davantage responsable 
d’obtenir des résultats définis en matière de réduction de la criminalité. 
 
Le résultat a été que, bien que certains détachements de la Gendarmerie 
royale du Canada et des services de police municipaux aient adopté 
quelques-uns de ces principes, très peu de services de police ont accepté, 
mis en œuvre et intégré tous ces principes. 

BUT DU LIVRE 

Le but de ce livre est de présenter les sept principes essentiels que les 
services de police doivent respecter pour être efficaces et efficients 
pour la réduction constante de la criminalité. Bien que certains services 
de police aient adopté certains des principes dont il est question ci-
dessus, ils sont très peu nombreux, s’il en existe, à les avoir tous 
pleinement adoptés et intégrés dans leurs règles opérationnelles de 
tous les jours. Pour favoriser la réussite de la réduction de la criminalité 
et des services de police, il est nécessaire que les sept principes soient 
intégrés ensemble, et non qu’ils soient considérés et appliqués comme 
sept centres d’intérêts distincts.  

LES 7 PRINCIPES ESSENTIELS DE LA RÉDUCTION  
DE LA CRIMINALITÉ  AU NIVEAU  
DES SERVICES DE POLICE 

Chacun des chapitres du livre porte sur l’un des sept principes 
essentiels de la réduction de la criminalité au niveau des services de 
police. Les sept principes sont les suivants  : 
 
1. Être centré sur l’information 
2. Être centré sur le renseignement 
3. Se concentrer sur les délinquants 
4. Se concentrer sur les problèmes 
5. Établir des partenariats significatifs 
6. Être préventif 
7. Se fonder sur le rendement 
 
Chaque chapitre donne des exemples de la vraie vie pour démontrer 
le principe et fournit les théories et la recherche à l’appui du 
principe, des recommandations sur la façon dont les services de 
police peuvent mettre en œuvre le principe, des façons d’évaluer le 
degré auquel le principe a été intégré dans l’organisation, ainsi 
qu’une liste de références.  
 
Le livre peut être téléchargé gratuitement à www.cjr.ufv.ca   

CONCLUSION 

Ce livre offre une feuille de route pour la mise en œuvre réussie des 
stratégies de réduction de la criminalité dans n’importe quel territoire. Il 
démontre que les agents de police doivent connaître un nombre 
beaucoup plus élevé d’outils et d’options et y avoir accès, outre 
l’appréhension, l’arrestation, la mise en accusation et le traitement des 
délinquants. Cela signifie que la police doit avoir accès à un nombre 
beaucoup plus important de données et les intégrer et que les opérations 
policières sont fondées sur des données probantes. Cela signifie que la 
police a élaboré des politiques, des stratégies et des tactiques en fonction 
des données et des analyses afin de prévoir, de déterminer, de cibler et de 
gérer leur population la plus problématique et d’intervenir, ainsi que de 
prévenir les enjeux qui contribuent le plus à la criminalité et au désordre. 
Cela signifie que la police reconnaît les problèmes qui se règlent plus 
efficacement en collaborant avec ses partenaires, et que la police tient 
chacun et tout ce que le service de police fait responsable de ses actions 
et de ses initiatives. 
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